
Jours d'anfolMa.

îni. £* '"^ 'î*'™" """"' 3P «ODMne» d'origine française, un jour de
bmt fait i»ur porter la civilisation à la sphère éfevéeouVn.

SSiif. "Hî
'^^ J""''. <**¥ "" discours aâmirable, i^nhono^

1 Alfânagne a déclaré la guerre à la France, l'Aneleterre â aemH*
n^lffT ""T"*' et l'on s'est alors demandélffeSe cfrdSen étMt plus qu'un roseau brisé. L'hésitation aonarentefit ^SrS
d?1'A^lt^^n ^'^f " °'y *;"* Pa^ Mœ*de\"^de I Angleterre. On doit se rappeler que la Grande-BretaimPMfun pays démoCTatique, et que daSs toutra 1^ démScraUefSni^
publique est l'arbitre suprême. Ei AngletemTexLte Cs«»»"te ans un parti de la paix \ tout prix cloarti S?p^résenté dans ie ministère,lui dut trav^r une^^Se^
ffi*M *?* '''i'tS^^?°"„^« «"«"«• Deux m^b.^du^i^Lord Morley et M. John Bums, remirent leur portrfeuUirpluMt

Soui^îî^r '» "Ç^Pon^bilité de la politiaue^ad^pW^Zïe^^urcmement Ma», comme mon honorable ami de &nou-
^uJ.tn^'ïf'l*'**- ""* 'lAngleterre eut déclaré la p^ àI Allemagne, I enthousiasme fit place à l'anxiété, et deDuis lor«tous les Çffliadiens d'origine f^çjùse, dign^ de âttroriri^

, appiuent l'Angleterre dans cette ^«nï. * "=" "^ '^'^ onpne,

Um imf»°^<.iP^i**^?*i-
Loi^H^ nos troupes eurent travewé

^K^nS T
*'^'*- '^"'" ™'^'°°' 1"el était leur objet, Surdestmation? Leur mission et leur but étaient de se pSter en

SS?^dTvrv^"Zf P°î"" '^ ^'^"=«' "ie™ encore, T^uri?
S^ m'!.; ,twf^'*!^^'^',^' e*He ne sais si je dois m'en réjoSr

MiS,™ H'^^'"^^ ^•""""' <^.e,no3 soldata, dont un plus gj^dk^ir^f ^u^h"*
1"e d'origine française, ont do^à

moSXdl?.'""
''^"'^ '^"^'^ ^^ '^"" dévouement; ils sont

n.„ ^J"'^*^ f
""?* î°"*' cependant. L'histoh* nous enseigne

21™^ ° MliP''"
les hommes entre eux que le danger cZï^ncommun. Nos volontaires d'origine anglaise et françaisMjourd'hm en France, sont unis dans une m&ne ^légS^t

rt f'S±n*Hi
***" ^ P?""

'V^^'^T l'inté^té"du s^teç4*
kcrSKi?o,T5f'îfi"P'*-."'e proclame sans hésitation ce ^eje crois être le véritable aentunent de tout coeur humain à savoirque ces hommes de races diveraes une fois reveZZ cS
^l^mST^' *r* Pj"" "P*^

1"e J'«^'^' et notre pS^reSun unmense avantage de cette consolidation nationale.


